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comme la vraye humilité sçait reconnaître les dons
de Dieu, et luy en rendre gloire, ce saint homme
auoue aussy quantité de faneurs qu'il a reçues du ciel
dont le récit fait admirer la bonté de Dieu et la fidélité
de son serviteur."

Le P. Chaumonot mourut à l'âge de quatre-vingt-deux
ans.

Arrivé au Canada le 1 er août 1639, il s'était rendu

immédiatement à la mission des Hurons. Durant sa

longue carrière de cinquante-deux ans, il s'attacha à peu

près exclusivement à la direction spirituelle de cette
nation. Il ne quitte ses ouailles que sur l'ordre de ses
supérieurs, et revient toujours avec joie auprès d'elles.
L'histoire nous signale les absences suivantes du fidèle

missionnaire de son poste de prédilection. Au commence-
ment de son apostolat, il le quitte avec le P. de Brébeuf
pour une courte mission chez les Neutres. Depuis le 19
septembre 1655, jusqu'au 23 avril 1658, il est en ambas-
sade auprès des Iroquois d'Onnontagué. Plus tard, en

1662, il est envoyé à Montréal. Enfin, il dit un dernier
adieu à ses Hurons bien-aimés, en 1691, pour aller à
Québec, se préparer à la mort. m

D'après les catalogues annuels de la mission des Jésuites
au Canada, les Pères dont les noms suivent travaillèrent
successivement à la mission de Lorette ( l'Ancienne).
Quant à ceux qu'on retrouve à la Jeune-Lorette, soit à la
fin du xvrie siècle, soit au commencement du xviIe, leur
biographie figurera dans un chapitre subséquent. Outre

(1) Le P. Bouvart, supérieur de la mission du Canada, dans une lettre au
Général, en date du 23 octobre 1693, résume en trois mots l'éloge du vénérable
apôtre des Hurons. " Il s'illustra, dit-il, par ses remarquables travaux, par ses
vertus et ses mi racles." Illustriq admodùm summis et laboribus, et virtutibus et
miraculis.


